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Bulgarie
Les migrations au départ et à
destination de la Bulgarie
semblent avoir augmenté
considérablement en 2006 et
2007, dans la perspective et à la
suite de l’adhésion de ce pays à
l ’Union européenne, le
1 janvier 2007.  Toutefois,

l’impact du flux de sorties a été un peu plus limité que
prévu. Il convient de préciser que le rythme de
l’émigration s’accélérait déjà depuis 2001, à la suite de
la libéralisation des régimes des visas concernant les
ressortissants bulgares. Les migrations de travail après
l’adhésion se sont concentrées principalement dans
les pays d’Europe du Sud (Espagne, Italie et Grèce) alors
même qu’aucun de ces pays n’avait totalement ouvert
son marché du travail aux ressortissants bulgares.
Toutefois, il semble, d’après certaines informations,
qu’un grand nombre des ressortissants bulgares
concernés étaient déjà présents dans ces pays avant
l’entrée de la Bulgarie dans l’UE.

En dépit de pénuries croissantes de main-
d’œuvre, la politique en place continue d’encourager
l’émigration. Mais, avec l’adhésion à l’UE, la Bulgarie a
ouvert pleinement son marché du travail aux
ressortissants des pays de l’Union, qui n’ont pas besoin
de permis de travail. Cette disposition a facilité
l’admission de travailleurs de l’UE, entravée
auparavant par des procédures longues et
compliquées. Cette évolution est également
importante dans le contexte de l’accroissement des
flux d’investissements directs de l’étranger (IDE).
En 2006, la Bulgarie affichait le volume d’IDE par
habitant le plus élevé de toute l’Union européenne.

Les premières données de 2007 montrent un
accroissement significatif de l’immigration, tout
particulièrement en provenance de Macédoine et du
Royaume-Uni. Près de 4 100 nouveaux permis de long
séjour ont été accordés à des Macédoniens au cours
des dix premiers mois de 2007, contre moins
de 2 800 pour toute l’année 2006. Le Royaume-Uni se
classe maintenant au troisième rang parmi les
principaux pays d’origine, en termes de permis de long
séjour nouvellement délivrés. Viennent ensuite la
Macédoine et la Turquie.

Le nombre de nouveaux étudiants étrangers a
nettement augmenté lui aussi ces dernières années. Il
a atteint un nouveau record en 2006-07, soit 3 140. Il a
ainsi doublé en l’espace de quatre ans.

La forte tendance à la hausse des naturalisations
observée depuis 2001 s’est poursuivie. On en a
recensé plus de 6 600 en 2006, ce qui constitue un
record absolu.

Les données révèlent que les transferts de fonds
des expatriés ont diminué en 2006. Cette baisse, à
laquelle on ne s’attendait pas, est de près de 13 %. Au
total, le volume de ces transferts s’est élevé
à 330 millions EUR environ.

En 2006 et 2007, la politique migratoire a été axée
sur l’achèvement de l’harmonisation juridique et
institutionnelle liée à l’adhésion à l’UE, et sur la mise
en œuvre des directives de l’UE. Cette réforme inclut la
modification d’une loi sur les ressortissants étrangers,
en 2007, facilitant l’admission en Bulgarie des
chercheurs, étudiants et stagiaires d’autres pays. En
outre, les étrangers bénéficiant du statut de résident
permanent dans un autre État membre de l’UE se
voient accorder un titre de séjour d’une durée pouvant
aller jusqu’à trois mois, et leur famille est autorisée à
les rejoindre. La loi prévoit aussi la reconnaissance
mutuelle des décisions d’éloignement de
ressortissants de pays tiers prises par d’autres États
membres de l’UE.

Ces dernières années, la Bulgarie a multiplié les
efforts pour conclure des accords de réadmission. Des
négociations sont en cours avec la Tunisie. La
coopération dans ce domaine avec la Russie et
la Turquie est importante également bien qu’aucun
accord formel de réadmission n’ait encore été conclu.

L’harmonisation de la législation pour intégrer
l’acquis de Schengen s’est poursuivie en 2006. De
nouveaux efforts de renforcement des contrôles aux
frontières et de lutte contre les activités criminelles
transfrontières ont été déployés, et les installations
frontalières sont en cours d’amélioration. Une haute
priorité est accordée à la prévention des trafics. La
législation afférente a été modifiée en 2006 pour
améliorer ses conditions d’application. Un programme
de lutte contre le trafic d’êtres humains a été lancé par
le gouvernement en partenariat avec les collectivités
locales, des organisations non gouvernementales et
internationales. Des campagnes d’information sont
organisées, qui ont pour cible les groupes vulnérables.
Des mesures de réinsertion et d’aide financière aux
victimes sont en préparation et des centres locaux
d’accueil des victimes ont été créés. Début 2007, un
centre de coopération avec les pays riverains de la
mer Noire a été encore renforcé. L’objectif de ce
renforcement est de mieux protéger cette partie de la
frontière bulgare. La pleine conformité avec les critères
de Schengen devrait être obtenue d’ici 2009.

Pour en savoir plus…

www.nsi.bg/Index_e.htm
www.aref.government.bg
www.government .bg/cg i -b in /e - cms/v is /
vis.pl?s=001&p=0150&n=000004&g=.
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Flux migratoires des étrangers
Flux migratoires des étrangers
Définition nationale

1995 2000 2005 2006
Moyenne Milliers

1995-2000 2001-2006 2006

Pour 1000 habitants

Entrées 0.3 0.5 2.0 2.8 0.4 1.7 21.8

Sorties . . . . . . . . . . . . . .

Entrées d’étrangers par catégorie (long terme)
Statistiques de permis de résidence 
(données standardisées)

Milliers Répartition (%)

Entrées des 10 principaux pays d’origine
en % du flux total d’étrangers

2005 2006 2005 2006

Travail . . . . . . . .

Famille (y compris la famille accompagnante) . . . . . . . .

Humanitaire . . . . . . . .

Libre circulation . . . . . . . .

Autres . . . . . . . .

Total . . . .

Migrations temporaires 2000 2005 2006
Moyenne annuelle

2000-2006

Milliers

Étudiants 1.5 2.1 2.3 1.8

Stagiaires . . . . . . . .

Vacanciers actifs . . . . . . . .

Travailleurs saisonniers . . . . . . . .

Personnel transféré au sein de leur entreprise . . . . . . . .

Autres travailleurs temporaires 0.3 0.6 1.1 0.6

Entrées de demandeurs d’asile 1995 2000 2005 2006
Moyenne Milliers

1995-2000 2001-2006 2006

Pour 1000 habitants 0.1 0.2 0.1 0.1 0.1 0.2 0.6

Indicateurs macroéconomiques, démographiques et liés au marché du travail

Indicateurs macroéconomiques 1995 2000 2005 2006
Moyenne Niveau

1995-2000 2001-2006 2006

PIB réel (croissance en %) . . . . . . . . . . . .

PIB/tête (croissance en % et niveau en dollars É-U) . . . . . . . . . . . . . .

Emploi (croissance en % et niveau en milliers) . . . . 2.4 4.2 . . 2.8  3 072

Chômage (% de la population active) . . 16.4 10.1 9.0 14.9 13.7

Composantes de la croissance 
de la population totale

1995 2000 2005 2006
Moyenne

1995-2000 2001-2006

Pour 1000 habitants

Total . . . . . . . . . . . .

Accroissement naturel . . . . . . . . . . . .

Solde migratoire . . . . . . . . . . . .

Population totale 1995 2000 2005 2006
Moyenne Milliers

1995-2000 2001-2006 2006

Croissance annuelle en %

Personnes nées dans le pays de résidence . . . . . . . . . . . . . .

Personnes nées à l’étranger . . . . . . . . . . . . . .

Nationaux . . . . –0.5 –0.7 . . –0.6 7 624

Étrangers1 . . . . –2.3 16.0 . . 7.5 75

Naturalisations 1995 2000 2005 2006
Moyenne Niveau

1995-2000 2001-2006 2006

En % de la population étrangère . . . . 8.8 10.2 . . 11.1 6 632

1 2 http://dx.doi.org/10.1787/442231244624
1. Le chiffre de la population étrangère en 2006 a été estimé.
Les notes et sources figurent en début de chapitre.
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